
Redécoupage administratif de la ville de Bujumbura

  PANA, 28 aoÃ»t 2014  Bujumbura, Burundi - Le nombre dâ€™entitÃ©s administratives qui composaient  jusque-lÃ  la
municipalitÃ© de Bujumbura va passer de 13 Ã  3 "mÃ©ga-zones" dans le  cadre dâ€™une nouvelle politique gouvernementale de
dÃ©centralisation des services  dans la capitale burundaise, apprend-on de source proche du ministÃ¨re burundais  de
lâ€™IntÃ©rieur.   La ville de Bujumbura Ã©tait jusque-lÃ  subdivisÃ©e en une multitude de communes,  les unes plus minuscules
que les autres et sans valeur ajoutÃ©e au niveau des  rentrÃ©es fiscales, selon l'exposÃ© des motifs du projet de
redÃ©coupage  administratif du ministÃ¨re de lâ€™IntÃ©rieur qui est passÃ©, mercredi, comme une  lettre Ã  la Poste Ã  lâ€™AssemblÃ©e
nationale et doit encore aller au SÃ©nat pour  adoption, avant sa promulgation par le chef de lâ€™Etat pour avoir une force de 
loi. 
  Les nouveaux chefs-lieux des communes sont Kanyosha, pour le Sud de Bujumbura,  Kamenge, pour le Nord et
Rohero, pour le centre.   Les communes sont gÃ©nÃ©ralement dirigÃ©es par des administrateurs et les quartiers  par des
chefs de quartier dont lâ€™Ã©lection au suffrage universel direct a  commencÃ© en 2005.   Le projet de loi prÃ©voit une dotation
budgÃ©taire annuelle de lâ€™Etat de lâ€™ordre  de 500 millions de francs burundais (prÃ¨s de 500.000 dollars amÃ©ricains) pour le 
fonctionnement de chacune de ces nouvelles "mÃ©ga-communes".   Sur le plan Ã©conomique, on estime gÃ©nÃ©ralement Ã 
Bujumbura, Ã  70 %, le nombre de  personnes qui sâ€™activent dans le secteur tertiaire (celui des services), contre  16 %
dans le secondaire (industrie) et 14 % dans le secteur  primaire(agriculture, pÃªche, exploitations forestiÃ¨re et miniÃ¨re).  
Les nouvelles entitÃ©s administratives vont en mÃªme temps cumuler des problÃ¨mes  socio-Ã©conomiques dÃ©jÃ  structurels,
comme la mauvaise hygiÃ¨ne et le mauvais  assainissement, le manque dâ€™eau potable et de courant Ã©lectrique par
endroits,  les inondations, les maladies diarrhÃ©iques, le cholÃ©ra, les conflits fonciers ou  encore le dÃ©ficit en terrains Ã 
bÃ¢tir dans une ville dâ€™une superficie de 11.000  hectares qui a dÃ©jÃ  montrÃ© ses limites naturelles. 
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